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Dédié à







Flavie







Femme de ma vie,





la moitié entière et individuelle de Notre Tout









Qui es-tu Matière?


Nous sommes ignorants de ce dont est capable cette matière que nous croyons connaitre PrigogineStrengers..


Même la Science est incompétente lorsqu’il s’agit de raisonner sur la création de la matière à partir de Rien…CohenTanoudjoSpiro


Alors, pour la connaitre, la science est partie de simples expériences quotidiennes, ou d’autres plus ou moins sophistiquées, et aussi de théories plus ou moins réalistes pour comprendre sa constitution, et a essayé de remonter à ses composants les plus primitifs en allant …jusqu’au Big Bang.


En fait, en dehors de la gravitation qui agit à grande échelle, les ondes électromagnétiques constituent le principal liant du monde matériel LDF


On verra, en effet, dans le petit historique de la notion de matière (ch 1), que lumière et matière-massique ont de nombreux liens.


L’état actuel des connaissances sur la matière est généralement exprimé à partir d’une modélisation, une représentation de la matière, celle du Modèle Standard (ch 2).


Mais celui-ci n’est-il qu’une étape (ch 3) vers une connaissance plus approfondie et/ou plus réaliste de la matière?




Le texte se veut abordable, même s’il est parfois détaillé, de nombreuses définitions ou équations étant reléguées en notes de bas de page. On s’est, pour cela, très largement inspiré de revues de vulgarisation scientifiques et de quelques références indiquées en fin de citation et données, avec les principales notations utilisées, en fin de texte.













Qui es-tu …. Matière ?


Pourquoi ce titre : Qui-es-tu matière ?...!


Ne serait-ce pas plutôt Qu’es-tu, ou même tout simplement, c’est quoi la ’vile’ matière ?


Lui attribuer une individualité ? C’est fort de café.


Mais qu’est-ce qu’un individu si ce n’est un assemblage matériel, bien complexe, il est vrai, particulièrement quand il s’agit d’une individualité humaine. Et celle-ci a quand même, parait-il, de gros plus +++: une capacité élémentaire de vie, un potentiel d’intelligence, d’esprit, une puissance d’organisation, d’action consciente, toutes qualités qu’on associe à la lumière qui, elle, éclaire une âme !


Alors ?


On verra dans un petit historique de la notion de matière que la lumière et la matière-massique, gravitationnelle, ont de nombreux liens.


L’état actuel des connaissances sur la matière est généralement exprimé à partir d’une modélisation, une représentation de la matière, celle du Modèle Standard


Mais celui-ci n’est-il qu’une simple étape vers une connaissance plus approfondie et/ou plus réaliste de la matière?









Petit historique de la notion de matière


De l’Antiquité aux Temps Modernes


Antiquité


Avant, …bien avant, les hommes préhistoriques ont vite pris conscience de la réalité matérielle des autres humains, des animaux, des fleurs, des arbres et de leur propre existence. La vie se passait au jour le jour, des choses peuplaient leur environnement ; certaines étaient considérées comme des dieux ; la plupart des objets étaient sur Terre, certains dans les cieux, et l’univers, rempli partiellement de différentes substances et de corps divers, était réduit à leur horizon. Cet horizon s’est rapidement élargi pour l’Humain qui a su façonner des objets, s’en approprier, les utiliser pour sa vie quotidienne : la nourriture pour son propre corps, le dessin et la peinture pour s’exprimer. Dès l’aube des temps l’humain subissait la foudre et connaissait les chocs provoqués par les poissons électriques. Et Thalès -625_-545 étudiait déjà l’électricité statique.


Ces choses, substances, objets ou corps, sans connaitre précisément leurs natures et propriétés, représentaient la matière, constituaient les éléments du Réel, de la Nature, c’est-à-dire ce que l’on voyait, touchait.


Très tôt, on considéra, comme dans la Bible, deux substances essentielles : le ciel (l’espace) et la terre (la matière ordinaire) et… que la lumière soit et la lumière fut; puis avec Platon -470_-399 et Aristote-384_-322, on dénombra les substances en quatre éléments : la terre, l’eau, l’air et le feu ( ou : les particules cubiques de l’eau, les particules sous forme de tétraèdres stables de la terre, les particules octaédriques de l’air et les particules pointues icosaédriques du feu (de la lumière)), toutes particules qui pouvaient être créées ou détruites CTS et LDF. Une certaine essence corporelle différente des substances qui sont autour de nous, un éther , un substrat continu in-changeant, un cinquième élément, la quinte essence fut aussi introduite par Platon. Ces cinq éléments formaient notre réalité quotidienne, encore que Platon s’interrogeait, par le mythe de la caverne, sur la perception de la Réalité !


Aristote considérait qu’en dehors de la Nature, de « notre Univers quotidien», reconnu alors comme très grand (une sphère de rayon 200 000 000 km !), il n'y a rien, ni corps, ni lieu, ni espace vide et il n’y a pas de Cause première. Néanmoins il définit à tout objet existant dans la Nature quatre causes dont, en particulier, la cause matérielle qui consiste justement en la matière avec laquelle est fabriqué l’objet, qu’il soit inerte ou vivant. La matière est le constituant de tout corps.


Au même moment,-4ième siècle, les atomistes Leucippe, Démocrite, Épicure, Lucrèce sont convaincus que la nature est faite de deux composants ultimes : les atomes pleins et le vide (kénon qui est la suppression de toute entité ou structure.) Il y a donc deux « êtres » : la matière et l’espace. Les premiers atomistes antiques rêvaient que les éléments de leur philosophie étaient indestructibles, éternels, pleins, s’agitant sans cesse dans le vide Klein Démocrite et Épicure croyaient que la vision des choses se faisait par de fines parties qui se détachaient des objets et venaient sur l’observateur, et. Euclide, Ptolémée que des rayons jaillissaient de l’œil.


La matière, alors, c’est : la chair, la terre, le bois, les roches métalliques… que l’on trouve dans son environnement sous l’aspect solide, qui prend forme et place, comme tout animal, tout rocher ou toute montagne, tout arbre ou végétation. C’est aussi : les liquides comme l’eau de pluie, celle des sources, des rivières ou de la mer, l’urine ou le sang des animaux, le lait de la vache, … tout ce qui s’écoule. Tout cela, encore, se touche et se voit. Et ces corps, ces objets, composés uniquement des petits éléments eau-terre, avaient, pour certains, un poids 1 qu’on savait « mesurer »2 avec une balance déjà inventée. Il fallait en effet de la force pour manipuler les objets lourds : il fallait travailler dur pour les utiliser et vivre sa vie sur notre Terre, notre petit monde.


En revanche « l’air » est difficile à appréhender : on sent des odeurs, on ressent le vent, on voit des fumées, du brouillard. Le « gaz » est-ce vraiment de la matière? Le « feu » qu’on a apprivoisé depuis fort longtemps, la chaleur ou le froid qui nous accablent, la « lumière » qui nous éclaire et nous réchauffe, la « foudre » qui nous effraie, sont-ils des expressions de la matière ? Les Égyptiens concevaient la lumière comme des petites particules émises par nos yeux et réfléchies de l’objet vu jusqu’à nos yeux. Et qu’étaient les effets des corps électriques ou magnétiques ? Magie ? Mais encore plus mystérieux : quid de l’humain, la Bible insiste sur la poussière dont est constitué le corps mais lui attribue néfesh (capacité de vie), rouah (esprit) et néchama (âme) ?


Les atomes des atomistes seront oubliés pendant des siècles et le « mystère » de la matière a incité tous les alchimistes, même jusqu’ à la fin du Moyen âge et au-delà, à percer ses secrets, en vain.


L'un des objectifs de l'alchimie était la réalisation de la transmutation des métaux, principalement des métaux vils, comme le plomb, en métaux nobles comme l'argent ou l'or. Les métaux sont supposés être des corps composés (souvent de soufre et de mercure). La pratique de l'alchimie et les théories de la matière sur lesquelles elle se fonde, sont parfois accompagnées, notamment à partir de la Renaissance, de recherches de remèdes mirifiques, de spéculations philosophiques, ou carrément mystiques, à la recherche de la « pierre » philosophale.


Pour le Perse Ibn Sahl, et pour Ibn El haytam, Alhazen la lumière est indépendante des objets et de l’œil.


Renaissance


Bien plus tard, Galilée 1564_1642, avec l’arrivée de la Science physico-mathématique, introduit le paramètre temps t . On accède ainsi à des valeurs précises de vitesse et d’accélération3. Galilée fait l’expérience (de pensée) de la chute libre des corps dans le vide idéalisé : les objets lâchés au même niveau simultanément tombent en ligne droite, quelles que soient leur consistance et leur forme, et arrivent en même temps au sol4 ! Un corps «tombe» sur Terre (dans un champ de gravitation) de la même façon que les autres corps massifs; doués d’une masse5, les plus lourds chutent comme les plus légers. Sachant déjà mesurer le poids d’un objet, et ayant une valeur mesurée GT de la gravité (voir plus bas), on peut alors associer une valeur numérique à la masse (gravitaire) d’un objet.


Puis avec l’expérience du pendule portant des objets de différents poids, Galilée met en évidence le rôle de la masse gravitaire : la fréquence d’oscillation obtenue n’est fonction que de la masse suspendue et de la longueur du fil du pendule.


Voilà que la matière révèle deux de ses nombreuses propriétés mesurables, quantifiables !: une masse et une fréquence, cette dernière associée à une longueur. Bien sûr, on peut aussi citer les nombres associés à la forme de la matière quand elle est solide (profondeur, largeur, épaisseur du corps considéré, volume, surface...).


Galilée s’est aussi intéressé à la propagation de la lumière, en perfectionnant la lunette astronomique et en utilisant le télescope (pour explorer la surface de la Lune). Il indique alors dans ses études que la vitesse de la lumière est supérieure à la célérité des ondes sonores. La lumière « va » beaucoup plus vite que le son.


Le monde de Descartes 1596_1650 ne contient, quant à lui, que matière et mouvement, ou plutôt qu'étendue et mouvement. 'Ce n'est pas la pesanteur, ni la dureté, ni la couleur … qui constituent la nature d’un corps, mais l'extension seule', ' un corps est … une substance étendue en longueur, largeur et profondeur et réciproquement'. La matière occupe l’espace par sa forme et s’y meut. On sait mesurer sa vitesse et son accélération (donc on sait déterminer l’accélération GT de la pesanteur terrestre). L’identification cartésienne entre matière et étendue implique la négation du vide car le néant ne peut pas avoir de propriétés, de dimensions; l'espace est donc un éther où les corps sont entre d'autres corps. Le seau est vide…d’eau, mais il est plein …. d’air ! La matière est, en fait, partout et les gaz sont de la matière.


Descartes s’est, lui aussi, intéressé à la lumière, ou plutôt à la propagation des rayons lumineux. Il en déduit les lois de la réflexion et de la réfraction de ces rayons6, des propriétés que la matière ordinaire n’a pas. La lumière n’est pas de la matière


En 1657 Fermat propose un principe de minimisation de parcours de la lumière considérée, cette fois, comme corpusculaire


Pour Newton 1642-1727, comme les propriétés appartenant à tous les corps en général sont : étendue, dureté, impénétrabilité, mobilité et inertie, … si les parties solides sont de même densité, alors, entre elles , … il y a nécessairement du vide.


En outre un corps massique ayant une impulsion (p) qui le fait passer du repos à la vitesse V persévère dans son mouvement en ligne droite à vitesse constante : la masse en mouvement a une inertie. Min, la masse inertielle, est celle qui mesure la difficulté à mettre en mouvement, ou arrêter un objet.


Newton introduit aussi la notion générale de force 7, cette espèce d'esprit subtil qui pénètre tous les corps solides et qui est caché dans leur substance ; c'est par la force et l'action de cet esprit que les particules … cohérent lorsqu'elles sont contiguës ; c'est par lui que les corps électriques agissent … que la lumière émane, se réfléchit, se réfracte, échauffe les corps. Newton d’après Klein


De plus Newton établit que les masses s’attirent avec une force qui s’exerce entre elles : la force gravitationnelle. Il introduit la notion d’action à distance et la constante gravitationnelle G.8


En mécanique classique newtonienne on admet :


M=M0=Min=Mimp=Mlongi=Mtrans=Mcin =MG = MG…


où M0 est la masse au repos, Mcin la masse dérivée de l’énergie cinétique (cf Couderc et plus bas pour la notion d’énergie) Min la masse inertielle, MG.la masse gravitaire et MG la masse gravitationnelle; toutes sont confondues, sans raison apparente et ont une valeur absolue : la masse d’un objet ne change pas, c’est une propriété intrinsèque d’un objet.


En outre Newton élabore une optique corpusculaire qui vérifie les lois de Descartes.


Ainsi, les objets physiques de l’Univers de Newton, (qui est constitué d’un espace E et d’un temps T, tous deux absolus et abstraits9), sont des corps matériels, réels, composés de particules, qui, elles, sont des corpuscules quasi-ponctuels massiques qui interagissent entre eux.


Une particule, au sens newtonien, est ainsi une abstraction : c’est une masse ponctuelle, un point matériel ayant une masse m mais sans dimensions spatiale ni temporelle. Un objet ou corps, au contraire, est physique ; il existe en occupant un volume 3D rempli de matière de masse M pendant une durée Td et sa masse ne change pas si les constituants de l’objet restent les mêmes … Nous ne parvenons pas à concevoir une chose matérielle sans masse, ni une masse sans être incarnée par une chose matérielle Klein.


L'état de la particule corpusculaire de masse m est défini par sa position et sa vitesse; cet état précise pour un objet sa manière d'être dans l'espace et la forme que sa réalité matérielle revêt. Klein Précisons que l‘état est une façon d’être au sens général, et que l’état peut être mesurable, représenté par des nombres : les valeurs associées à la position et à la vitesse par exemple. Ces nombres, avec le nombre associé à la masse, caractérisent partiellement et numériquement un objet de matière. La matière a des propriétés caractéristiques, un état quantifié.


Les propriétés des objets, dans la Physique newtonienne, résultent de leurs forces d’interactions internes et en partie des interactions avec l’extérieur s’il y a d’autres corps ou de la lumière (si celle-ci est considérée corpusculaire)10..


L’adjectif physique associé à objet ou processus désigne quelque chose de matériel, de réel, qui possède à la fois : 1- les attributs de la matière (ou ses propriétés), 2- ceux de la distance en 3D (en ayant un volume L3) et 3- ceux de la durée en 1D . L’objet ou le processus physique mis en œuvre n’a rien de virtuel, d’immatériel, d’abstraction. L’adjectif est plutôt lié au nom le physique.


La Physique de Newton est toujours d’actualité et permet de résoudre de nombreux problèmes quotidiens mais comment, dans cette Physique, un objet formé de particules ponctuelles abstraites peut avoir un volume, une matérialité ? Comment une Physique peut-elle traiter d’objets physiques concrets, et en même temps, d’espace et de temps abstraits, absolus ?


Y a-t-il mariage nécessaire de l’abstrait et du concret ?


Et qu’en est-il de la lumière : corpusculaire ou immatérielle ?


L'espace… absolu… agit sur les masses (par la gravitation), (et) rien n'agirait sur lui ? Einstein


Huygens 1629_1695 introduit déjà, à l'encontre de l'optique corpusculaire de Newton, une théorie ondulatoire de la lumière et émet l'hypothèse d’un éther support des ondes lumineuses qui se propagent dans le temps. Les ondes11, comme la propagation des vagues sur la mer, forment un type de mouvement sans déplacement de masse ! Une onde pure est caractérisée par une fréquence, une longueur d’’onde ; les ondes se superposent ; une onde complexe possède un spectre de fréquences.


Alors, il faudra se décider, la lumière est-elle corpusculaire concrète ou ondulatoire impalpable ?


Temps modernes


Kant 1724_1804, champion de l’idéalisme, indique : il y a hors de nous des corps, c’est-à-dire des choses qui, bien qu’elles nous soient tout à fait inconnues en elles-mêmes, nous sont connues par les représentations que nous procure leur action sur notre sensibilité, et auxquelles nous donnons le nom de corps, mot qui n’indique par conséquent que le phénomène de cet objet à nous non connu mais néanmoins réel. Les objets, corps nous seraient alors inconnus en eux-mêmes!


La Réalité serait-elle différente de la simple matérialité, serait-elle liée à nos seules « perceptions » de phénomènes ? Toujours le mythe de la Caverne de Platon ! La matière, plus complexe que l’on croit, serait-elle représentée par les seules propriétés et états qu’on sait mesurer ?


Lavoisier 1742_1794 fondateur mondial de la chimie moderne, découvre la composition de l’air et la nature de l’oxygène O2. Rien ne se crée ou ne meurt vraiment mais tout se transforme.
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